
Mesdames et Messieurs les Chefs d’Etat…

Sida. Tuberculose. Paludisme. Trois mots… 
Trois maux qui frappent chaque jour un peu plus 
d’innocents. Des hommes. Des femmes. Des enfants.

Avec l’aide du Fonds mondial de lutte contre le sida, la 
tuberculose et le paludisme, des progrès importants 
ont été réalisés. Plus de 27 millions de vies ont pu 
être sauvées. L’année dernière, 21,7 millions de 
personnes étaient sous traitements antirétroviraux 
contre le VIH, 5 millions de patients atteints de 
tuberculose ont été traités et 197 millions de 
moustiquaires distribuées pour lutter contre le pa-
ludisme.

Des chiffres on ne peut plus encourageants. 
Et ce, grâce à un formidable élan mondial de 
solidarité. Depuis 2002, plus de 60 pays ont investi 
dans le Fonds mondial, et partout dans le monde 
des volontaires ont agi avec pour seul objectif : 
sauver des vies humaines. 

Malgré un bilan prometteur, il ne faut pas oublier 
que 5 000 personnes contractent le VIH et 2 800 
en meurent chaque jour. Même si l’avènement des 
trithérapies a permis d’améliorer le quotidien de très 
nombreux malades, des populations entières en 
sont privées. Plus d’un million d’enfants séroposi-
tifs attendent toujours un traitement pédiatrique. Et 
le nombre de nouvelles infections au VIH augmente 
au Moyen-Orient, en Afrique du Nord, en Europe de 
l’Est et en Asie centrale.

La tuberculose, quant à elle, a fait plus de 1,6 million 
de nouvelles victimes l’an dernier et devient de plus 
en plus résistante. Et pour la première fois depuis 
une décennie, le nombre de cas de paludisme a 
augmenté très fortement. Cette résurgence est pour 
le moins inquiétante. 

Alors oui, les efforts réalisés sont considérables 
mais il reste beaucoup de chemin à parcourir.

Nous sommes aujourd’hui face à un défi 
crucial. L’objectif de mettre fin aux grandes 
pandémies d’ici 2030 ne peut être atteint que grâce 
à une accélération de la réponse internationale. La 
recrudescence récente des infections démontre 
que le maintien du niveau actuel des financements 
ne permettra non seulement pas d’y mettre fin, 
ni même de les contenir, mais conduira au contraire 
à leur regain. 

Afin d’accélérer le mouvement contre le sida, 
la tuberculose et le paludisme, le Fonds mondial a 
évalué ses besoins de financement à un minimum 
de 14 milliards de dollars pour les trois prochaines 
années. Le 10 octobre en France, les Chefs d’Etat 
des principaux pays donateurs annonceront leurs 
contributions. Le compte à rebours est lancé…

Aujourd’hui, c’est notre devoir et notre 
responsabilité de ne pas baisser les bras. Les 
malades et leur famille comptent sur nous. Et nous, 
sur vous si l’on veut espérer que la prochaine 
génération connaisse un monde sans sida. 

L’APPEL
« DES MÉDICAMENTS POUR TOUS »


